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Après un certain temps pourtant, les
paysans se dirent qu’ils devaient faire
quelque chose. Il fallait bien remettre le
ciel en route. La ronde des saisons de-
vait reprendre. Le printemps devait ré-
veiller la terre. Mais comment y arriver?
De nombreuses discussions eurent lieu
à la lumière des âtres. Diverses proposi-
tions furent faites, comme celle d’allu-
mer de grands feux de bois, en espérant
qu’ils arriveraient à réchauffer la voûte
céleste. Mais les gens des hauts-pla-
teaux se rendirent rapidement compte
que toutes leurs grandes forêts y passe-
raient, sans aucune garantie de succès.
Leur préoccupation devint une réelle in-
quiétude, et celle-ci se transforma en dé-
sespoir au fur et à mesure que les réser-
ves de vivres diminuaient.

Un robuste paysan solitaire d’une fer-
me éloignée eut alors une idée. Il chargea
ses boeufs4  de lots de fourrages, se mit
des provisions dans un sac et, sans rien
dire à personne, se dirigea vers là où le
bord du ciel rejoignait la terre. Ce ne fut
que longtemps après – lorsque les choses
du ciel et de la nature avaient repris leur
cours normal et qu’on s’étonnait de ne
plus le voir – qu’on trouva le billet qu’il

avait griffonné d’une main malhabile: lui
et ses boeufs devaient avoir assez de for-
ce tous ensemble pour débloquer le ciel,
et c’est ce qu’ils allaient tenter. Et c’est ce
qu’ils réussirent apparemment, mais on
ne les revit plus jamais.

Depuis ces temps-là, les paysans des
hauts-plateaux honorent le sacrifice
d’un des leurs en voyant sa figure dans
le ciel, dessinée par un groupe d’étoiles
qu’ils appellent «Le Bouvier». Ses ani-
maux aussi sont passés à la mémoire
populaire: ils ont donné leur nom, boûx

d’Fagne (bœufs de Fagne), à l’une des
bandes carnavalesques du village5!

*******

La constellation du Bouvier (Boötes,
Boo) est l’une des constellations de l’hé-
misphère boréal qui figurait déjà parmi
celles mentionnées par Ptolémée. Non
sans déviation, on l’appelle parfois6 le
Veilleur des Ourses (Bear Watcher, en an-
glais) à cause de sa proximité de la Gran-
de Ourse (Ursa Major, UMa) et de la Peti-
te Ourse (Ursa Minor, UMi)7. D’un peu
plus de 900 degrés carrés, Boötes s’étend
entre les déclinaisons de 0° et 60°, et les
ascensions droites de 13hrs et 16hrs. Elle
culmine chez nous vers le mois de mai,
lorsque la nature est épanouie.

La plupart des observateurs du ciel
connaissent son étoile la plus brillante,
Arcturus, de magnitude apparente vi-
suelle -0,04 et de type spectral K1.5III –

une géante orange donc. Celle-ci est aus-
si la quatrième plus brillante étoile du
ciel nocturne – au pied du podium, mais
dans les finalistes! Une autre attraction
est l’amas globulaire NGC5466, décou-
vert par Herschel le 17 mai 1784 et visible
dans la plupart des télescopes qui révè-
lent sa nature relativement lâche.

Enfin, il est bon de savoir qu’une des
étoiles variables de la constellation, λ
Boo, a donné son nom à une classe d’étoi-
les déficientes en métaux lourds – une
catégorie forte à ce jour d’une petite qua-
rantaine de membres. λ Boo elle-même
est de magnitude visuelle 4.18, de type
spectral A0p et se trouve à moins d’une
centaine d’années-lumière de nous ...

AL NATH

2. La constellation du Bouvier (Boötes).
Arcturus est α Boo. (© Wikipedia)

4. L’amas NGC5466 de la constellation du
Bouvier. (© ARC)

4 Du fait de leurs sabots fendus, ceux-ci étaient
préférés aux chevaux sur les hauts-plateaux ma-
récageux: voir par exemple «La Grande Peur de
Djusse», Orion 60/6 (2002), 23-26.

5 Sur ce folklore, voir par exemple «Les Masqués
de la Pierre de Lune», Orion 58/6 (2000) 29-30
et «Le Grand Feu», Orion 59/5 (2001) 24-26.

6  Voir par exemple R.H. Allen, «Star Names – Their
Lore and Meaning», Dover Pub. Inc., New York,
1963, xiv + 564 pp. (ISBN 0-486-21079-0)

7 Pour ces constellations, voir par exemple «L’Axe
du Monde», Orion 64/5 (2006) 28-29.

3. Le Bouvier tel qu’il est représenté dans l’atlas d’Hevelius.




